 Retour à la terre, crue et cuite !

Mesdames, Messieurs, Chers amis, 

Chers adhérentes et adhérents d’Antenne Nature Loisirs Patrimoine,

Messieurs les maires et adjoints,

Je dois d’abord excuser Michel Mazouin le président de l’Office du Tourisme de St Hilaire et de St Jean d’Angély car il s’occupe aussi d’une partie de la vallée de l’Antenne plus au Nord.

Mais aussi Jérôme Sourisseau le président du Pays Ouest-Charente Pays du cognac.

Notre époque est celle de la redécouverte du passé, les regards changent sur lui car les problèmes écologiques s’accumulent et chacun, personne physique ou institution, ne peut plus fonctionner de la même façon.

Antonie de Saint Exupéry disait : « pour changer les choses, changeons notre regard ». 

En 2008, nous redécouvrions le chanvre pour célébrer Cherves. Aujourd’hui c’est l’argile.

Lao Tseu a dit : « De l’argile, nous faisons un pot, mais c'est le vide à l'intérieur 

qui retient ce que nous voulons ». faisant l’apologie du vide sans le quel rien n’est possible.
Suivant son exemple, je vais d’abord célébrer, ce qui remplit le pot, le contenu. L’argile est cette fois le contenu, notre coopération en est le contenant.

Le contenu, c’est cette exposition que vous avez sous les yeux

L’argile, et notamment la terre crue, a eu longtemps une image d’archaïsme et de pauvreté. Mais nous entrons dans un temps de métamorphose : l’argile, comme le chanvre il y a deux ans ici même, révèle  lentement de multiples et indispensables vertus.

Savez vous en quoi était faite la Tour de Babel qui culminait à 90 mètres ? En terre crue ! Et  la muraille de Chine ? en briques compactées crues ! Et de nombreuses maisons aujourd’hui encore autour de Lyon, de Toulouse, d’Avignon, de Chartres ? En terre crue vous dis-je ! Torchis, pisé, adobé les noms changent avec les pays et les techniques comme vous le verrez dans un tableau du panneau 1. Durant la seconde guerre mondiale, les soldats américains ont édifié en terre crue, des barrages, des bâtiments des pistes d’atterrissage !

Aujourd’hui même des quartiers modernes et écologiques aux USA à Albuquerque, révèlent le génie de la terre, le confort et la sensualité de l’argile.

Mais me direz-vous il n’y a pas que la terre crue. Bien sûr, mais si je lui rends hommage c’est qu’elle est l’origine, le point de départ et que dans de très nombreuses civilisations, les mythes et les religions lui donnent un rôle premier. Le nom que je porte – Adam – en est le témoignage, il signifie terre rouge. 

Les guêpes de Provence en font leur maison que vous verrez dans l’exposition, les animaux et les humains se soignent avec l’argile, l’argile joue aux billes avec les enfants, elle fait de la musique avec les ocarinas des amérindiens, redécouverts par un italien Guiseppe Donati qui lui donne son nom de « petite oie », ocarina.
Elle se mélange au lin dans des huiles pour imperméabiliser les voiles rouges des bateaux.

Elle investit toute la maison, des murs au plafond, du faîtage en épis et frises jusqu’au sol de brique, emplissant la cuisine et la cheminée de ses pouvoirs protéiformes.

Elle a conservé les traces de nos premières écritures, elle moule celle des animaux qui marchent dedans, elle décore les visages des humains dans certaines sociétés traditionnelles.

On la soupçonne même d’avoir amené  sur notre planète, dans leur cocon protecteur, les premières molécules d’acides aminés qui ont engendré la vie.

Argile patrimoine d’hier et d’aujourd’hui. Nous étions partis d’un goût commun avec Jacqueline Forestier pour les épis de faîtage et nous sommes arrivés à refaire l’histoire en raccourci de la vie sur terre... en passant par les lieux-dits qui lui rendent hommage, Les Ardillières, les Poteries, La Tuilerie, La Bouillie et Les Gabararelles à Courcerac, La Montée rouge à Cherves, Les Bugeats à Mons, etc. allez lire le panneau numéro 3, « les mots et les traces ».

Quel voyage ! Comment ne pas remercier Jacqueline de nous y avoir entraîné.

Le contenant, c’est l’argile qui nous a reliés, c’est-à-dire notre travail collectif qui a duré neuf mois... comme pour faire un enfant !

Une nouvelle fois, la coopération a porté ses fruits, à partir de l’initiative de Jacqueline, entre notre association et ses partenaires actifs et motivés que sont la Mairie, la Médiathèque et le Club de l’age d’or et de l’amitié. Une dizaine de personnes d’ANLP ont activement participé à la préparation de cette exposition pour vous et je ne peux que dire mon plaisir de président quand on a pour adhérent des implications aussi fortes et des talents de recherche ou de création aussi affirmés que ceux de Jacqueline Forestier et de Jacqueline Demontoux, d’Elisabeth Callède et de Françoise Garandeau, de Fernande Jolliet et de Nicole Robbe, de James et Monique Angibaud, de Marie-Claire Tournerue et de Pierre Barbeau. Sans parler des apports d’objets rares de chacune et chacun. 

Que de déplacements in situ pour voir les choses de visu et de déplacements in internetu, 

que de photos sur le terrain et de nez en l’air à la recherche du moindre épi de faîtage, 

car tout est parti de là et c’est pour cela que nous les célébrons fortement par le panneau numéro 2  et par 4 panneaux de photos en patchwork numérotées 12 et 13.

Ultime retour à la terre...

Nous n’avons pas mis tout ce que nous avons trouvé ; il resterait à montrer aussi la cheminée en argile de Haimps, les anciennes tuileries de Boutiers, ce sera l’objet d’un petit livret que nous éditerons par la suite. Sachez quand même que la Saintonge qui nous est chère est une des contrées championnes de l’épi de faîtage, ce qui a fait notre bonheur.

Bonheur que nous souhaitons partager avec vous ce soir à la rencontre des charniers, des galoubiers, des boulins et des jambonnières, de la faïence et de la porcelaine, des noms de lieux-dits si nombreux qui parlent de l’argile,  cet argile qui soigne les animaux et les humains, qui entre dans la composition de nombreux produits alimentaires sans parler de la terrible géophagie des famines désastreuses, c’est le panneau 4.

Bonne visite au pays de l’argile et du retour à la terre, crue ou cuite.

Merci de votre attention.

Michel Adam

16 septembre 2010 
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